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ADAM KERSTEN
1930 - 1983

Le 11 janvier 1983 est mort l'éminent spécialiste de l’histoire de la 
République nobiliaire du XVIIe s. et de l’histoire des pays scandinaves, 
professeur à l’Université Maria Curie-Skłodowska à Lublin, Adam Kersten.

Il est né le 26 avril 1930 à Kutno, dans une famille de l’intelligentsia. 
Pendant la guerre, à laquelle il a survécu grâce à des documents aryens, 
il a habité à Varsovie où il a commencé à suivre des cours clandestins de 
gymnase. Il a travaillé quelque temps comme ouvrier typographe. Dans 
les années 1948 - 1952, il a fait des études d’histoire à l’Université de 
Varsovie. Depuis sa jeunesse, il était lié avec le mouvement de gauche. 
Il était membre de l’Union pour la Lutte des Jeunes (ZWM) depuis 1945, 
du Parti ouvrier polonais (PPR) depuis 1948, puis du P arti ouvrier unifié 
polonais (jusqu’en 1978).

En 1952, il a été reçu au cours d’aspirants à l’institu t de Formation 
des Cadres scientifiques près du Comité Central du P.O.U.P. Là, sous la 
direction du professeur Stanisław Arnold, il a préparé et soutenu en 1955 
sa thèse Les paysans polonais dans la lu tte contre l’invasion suédoise (éd. 
en 1958) ; ensuite, il a commencé à enseigner à l’Université de Lublin.

Adam Kersten a centré ses intérêts scientifiques sur le XVIIe s., 
surtout sur la période de l’invasion suédoise. Il s’est tout d’abord occupé 
de la problématique sociale. Un exemple peut en être fourni non seulement 
par la thèse citée, mais aussi par l’étude Rola i udział mas ludowych w  
walce z najazdem  szw edzkim  (Le rôle e t la participation des masses po­
pulaires au com bat contre l’invasion suédoise, dans : Polska w  okresie 
II w ojny północnej, 1655 -1660, Warszawa 1957). Il s’est ensuite occupé 
d’un problème controversé : la légende de la défense de Częstochowa 
pendant l’invasion suédoise (Pierw szy opis obrony Jasnej Góry w  1655, 
[La prem ière description de la défense de Częstochowa en 1655], 1959). Ce 
qui frappe dans ce travail, ce n ’est pas seulement l’érudition de l’auteur 
mais aussi l’analyse critique, conduite à la perfection, des sources.

Un vrai événement dans les recherches sur le XVIIe s. a été marqué 
par la parution de la biographie d’un des chefs militaires de la guerre 
contre les Suédois, Stefan Czarniecki (Warszawa 1963, 581 pages) de la 
plume de Kersten. La critique soulignait non seulement les amples dépouil­
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lements des archives et des bibliothèques, mais aussi la qualité du style 
et la composition accomplie de cet ouvrage.

Adam Kersten a enfin été l’auteur de la première Histoire de Suède 
(Historia Szw ecji, Wrocław 1973) dans l’historiographie polonaise, et co­
auteur du manuel Historia powszechna, 1648 -1789 (Histoire universelle, 
1648-1789, en collaboration avec Jarem a Maciszewski, 1971).

Parm i ses autres ouvrages, il faut mentionner : Na tropach K ostki 
Napierskiego (Sur les traces de Kostka Napierski, 1959) ; Sienkiewicz. 
« Potop ». Historia (Sienkiewicz. « Le déluge ». L’histoire, 1966) ; Warsza- 
w a kazim ierzowska, 1648 -1668 (Varsovie sous le règne de Jean-Casimir, 
1648-1668, 1971) et Szw edzi pod Jasną Górą (Les Suédois soux les rem parts 
de Jasna Góra, 1975). On ne saurait omettre les éditions de sources, et 
parm i elles, sa contribution à l’édition sortie en Autriche Die gelehrte 
W elt des 17. Jh. über Polèn (avec E. M. Szarota).

Le professeur A. Kersten a activement participé à la vie scientifique. 
Particulièrem ent valables étaient ses recherches sur le rôle des magnats 
en Pologne : Problem  w ładzy w  Rzeczypospolitej czasów W azów (Le 
problèm e du pouvoir dans la République à l’époque des Vasa) dans O na­
praw ę Rzeczypospolitej XV I - XVIII w ieku  (1965), ou son rapport pro­
noncé au Congrès des Historiens Polonais à Toruń : « La couche des mag­
n a ts— critère d’appartenance » (Toruń 1974). Il avait souvent l’occasion de 
présenter les réalisations de l’historiographie polonaise pendant ses voya­
ges à l’étranger, surtout dans les pays scandinaves. Il avait une vue large 
de ses obligations. Refusant de se confiner dans le travail scientifique et 
didactique, il s’efforcait d’agir sur son milieu. Il vulgarisait le savoir 
historique. Jam ais il n ’acceptait les déviations et irrégularités.

La science polonaise a perdu en la personne d’Adam Kersten non 
seulement un éminent savant et éducateur de la jeunesse, mais aussi un 
homme courageux.

Krystyn Matwijowski
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